SEMINAIRE DU GROUPE « TOPE »

(THEORIE DES OPERATIONS PREDICATIVES ET ENONCIATIVES)

Laboratoire de Linguistique Formelle UMR 7110
CNRS – Université Paris7
L’objet de ce séminaire est de présenter et de discuter les recherches en cours au sein du groupe « Théorie des opérations prédicatives et énonciatives ». Il s’agit en particulier de développer les deux axes de recherche que s’est donné l’opération Unités et structures au sein du Laboratoire de Linguistique formelle : étude des unités signifiantes dans leur variation d’une part,  analyse des structures syntaxico-discursives de l’énoncé d’autre part.
Prochaine séance : vendredi 23 mai 2008à 14 h 30. :

Lieu : Fédération « Universaux et typologie », 44, rue de l'Amiral Mouchez, 75014 PARIS, 5ème étage.
 Mo : Cité Universitaire. Tramway : Stade Charléty. Bus : 82 ou 21

Exposé : Le Syntagme Nominal avec determinants 

postposes en russe 
Christine BONNOT (INALCO)

Le russe est une langue sans articles où le syntagme nominal peut se réduire au seul substantif, l’occurrence à laquelle il réfère étant actualisée sur la base des données contextuelles, situationnelles, ou par le biais de la relation prédicative dont il instancie une place. Lorsque le syntagme contient des déterminants accordés, ceux-ci sont normalement antéposés au substantif, les déterminants pronominaux (démonstratifs, possessifs, indéfinis), qui assurent l’ancrage spatio-temporel de l’occurrence nominale, précédant les déterminants lexicaux (adjectifs qualificatifs et relationnels), qui spécifient ses propriétés notionnelles. On a donc la séquence canonique : Actualisateur – Adjectif lexical – Substantif, où le substantif porte l’accent de syntagme, ce que nous notons par les caractères gras.   

Cette séquence canonique peut être modifiée en contexte, tant au niveau de la prosodie (l’accent peut se déplacer sur un des déterminants, qui devient foyer de contraste) qu’en ce qui concerne l’ordre linéaire. Nous nous proposons d’étudier ici l’une de ces modifications, dans laquelle les déterminants sont rejetés après le substantif, qui reste porteur de l’accent de syntagme, ce qui donne la séquence à accent initial :   Substantif – Déterminants accordés. 

Ce type d’ « inversion » est généralement mis au compte de l’« expressivité » ou de la stylistique. Nous voudrions montrer qu’il obéit en fait à des contraintes très précises et a pour fonction de marquer que le syntagme ne fait que spécifier une occurrence X déjà présente dans la situation considérée en l’identifiant à une occurrence Y qui, elle, a été construite indépendamment de cette situation. Cette opération d’identification permet de construire une entité au statut double, qui emprunte ses coordonnées situationnelles à X et son identité notionnelle à Y.

Calendrier des séances suivantes : vendredi 27 juin 2008

Journée sur le passif dans des langues diverses : anglais, français, lituanien, khmer

Le séminaire est ouvert aux chercheurs et aux doctorants extérieurs au laboratoire. Merci de diffuser l’information.
